
Réveil 

 

Ce n’est pas le réveil banal, habituel, strident, désagréable des jours de travail passés, 

le genre de réveil dont on se passerait bien en se disant qu’il allait falloir quitter le lit 

douillet, sa chaleur, ce petit cocon protégé du monde pour aller se préparer à 

commencer un nouveau jour, affronter une nouvelle journée. 

 

Non, c’est une petite patte qui gratte le drap doucement, puis elle s’impatiente, 

revient à la charge, insiste, gratte encore et encore, puis le silence. Encore un peu de 

répit, de sommeil, il fait encore si sombre ! Mais non, la petite patte revient, devient 

de plus en plus vigoureuse et insistante. Elle gratte de plus en plus haut sur le drap, de 

plus en plus fort, de plus en plus longtemps. Son impatience encore contenue 

s’exaspère. On ne peut pas dormir encore alors qu’il fait jour maintenant et qu’il est 

l’heure de se lever ! Un petit jappement se fait entendre et accompagne le coup de 

patte qui est devenu un coup de griffe mais n’aboutit pas. Comment dormir avec un 

pyjama qui risque l’assaut de griffes et avec les oreilles saturées avec des jappements  

plus véhéments. C’en est trop ! Il faut bien se résoudre à obtempérer, se redresser 

pour accomplir le premier geste scellant le début de la journée : se lever. 

 

 

Son devoir accompli, la petite chienne retourne elle se coucher, s’enrouler, se lover 

sur son coussin moelleux. A chacun son tour, son tour de garde est terminé et le 

flambeau est passé ! Un gros soupir de satisfaction et de bien-être d’un côté, un petit 

soupir de résignation et une montée d’adrénaline de l’autre pour remettre en place ses 

idées, préparer son esprit et son corps. Il est temps non seulement de penser à la tasse 

de café fumant mais de passer à l’action et d’aller la préparer. 


